
Mr vous faites l'économie  Industrielle en Allemagne, et spécialisé en analyse et 
promotion de structures. 
Bien venu à l'émission AFRIQUE PLUS. 
 
1.- Question: 
Monsieur Musengeshi Katata,  j´ai lu l´article que  vous avez écrit dans 
afrikblog.com, au sujet des troubles qui ont secoués et continuent à sévir le Kenya 
post électoral. Pensez-vous réellement que ces élections étaient truquées ?  
 
Réponse : 
Ce que je pense ou ce que d´autres personnes pensent à ce sujet est à   mon avis 
secondaire. C´est le peuple kenyan qui, en allant massivement dans la rue, a fait 
savoir ces  doutes. Après tout, c´est ce peuple qui avait voté. Je dirais que, le 
problème existant au-delà de ces élections, se trouve à mon avis ailleurs… 
 
2.- Question : 
Où pensez-vous qu´il se trouve, ce problème ? 
 
Réponse : 
A mon avis il se trouve dans la volonté du changement politique du peuple kenyan 
qui se trouve, trompé dans ses légitimes attentes, comme beaucoup de nos pays 
africains actuellement. 
 
3.- Question : 
Une question d´attentes trompées, vous dites ? d´après vous, quelles sont ces 
attentes ? 
Réponse : Comme vous pouvez le constater, cher Mr, vianney, toute l´Afrique 
noire, après 450 ans d´esclavage, de colonisation et de domination occidentale, 
essaie, après l´indépendance, de prendre son propre destin sociohistorique en 
mains. Or, la franc Afrique instaurée par l´hégémonie occidentale continue encore 
à orienter subtilement l´économie et  la politique de ses anciennes colonies vers 
un utilitarisme économique et politique qui ruine nos états et les appauvrit. Cela a 
pour conséquences qu´au lieu d´investir dans leurs propres intérêts, ces états sont 
contraints à servir les intérêts  étrangers… 
 
4.- Question : 
 Monsieur Musengeshi Katata, l´Afrique est depuis longtemps indépendante…Les 
africains élisent depuis longtemps eux même leurs propres représentants. Le 
Kenya particulièrement, qui a toujours été  considéré comme un exemple, une 
chance réelle de démocratie en Afrique, pas vrai? 
 
Réponse : 
Permettez, cher Mr, que j´émette un doute sur le contenu et la portée des 
fameuses démocraties en  Afrique. La démocratie, comme on le sait, est une 
forme d´organisation politique basée sur la légitimité électorale du peuple. Or, le 
peuple ne se suicide  pas sciemment. Lorsque cette fameuse démocratie ne 
semble  pas résoudre ou répondre aux attentes du peuple, le peuple souverain a 



le droit de s´en défaire. Après tout, c´est le peuple qui est le propriétaire 
indiscutable de la légitimité, pas une quelconque caste du pouvoir. Beaucoup 
d´africains l´oublient par  trop, et joyeusement. 
  
 
5.- Question : 
Donc d´après vous il y aurait inadéquation entre le contenu et la portée du pouvoir 
d´une part, et de l´autre, les attentes et les devoirs pour lesquels ce  pouvoir a été 
délégué ? 
 
Réponse : 
Exactement. Le peuple est déçu dans ses attentes légitimes et constate avec 
horreur qu´au lieu d´alléger ses souffrances, de créer emploi et relever l´économie 
nationale en investissant dans les secteurs appropriés permettant de promouvoir 
et défendre un meilleur avenir, ces élites se dévergondent dans la luxure, la 
dépense des deniers publics. Pire, ils manquent à leur devoir de protection, de 
promotion et  défense de l´avenir des leurs en cédant ces devoirs trop facilement 
aux sociétés et aux pays étrangers.
 
6.- Question : 
Admettons que vous ayez raison dans votre analyse, comment peut-on retrouver 
la paix, et revenir à une  meilleure confiance entre le peuple et ses élus? 
 
Réponse : 
Il n´y a qu´une seule voie possible : le peuple doit être réalisé dans ses attentes, et 
pas seulement verbalement. Si d´année en année, de décennies en décennies il 
voit sa pauvreté et abrutissement de ses femmes et ses enfants augmenter, si ses 
intellectuels – c´est à dire ceux que le peuple avait préparé au prix de ouloureuses 
privations – ne trouvent pas d'emploi et doivent s´exiler à l´étranger pour 
survivre…alors là, si le peuple qui subit de tels préjudices doit continuer à croire et 
supporter ce genre de démocratie,  c'est de la pure foutaise. 
 
7.- Question : 
Croyez-vous que le Kenya va rapidement s´apaiser…que Mwai Kibaki va tendre la 
main à l´opposition et l´intégrer ou qu´il faudra attendre le verdict des décomptes 
des élections décrété par le procureur  général kenyan? 
 
Réponse : 
Le mieux serait, naturellement que les deux parties entrent en dialogue et fassent 
un gouvernement de coalition nationale. Parce que selon ce que dira le nouveau 
décompte des voix, les problèmes et les accusations de manquement aux devoirs 
envers le peuple ; sont les accusations qui concernent tant l´opposition que le 
gouvernement sortant ou réélu. 
 
8.- Question : 
Pensez-vous qu´il y aura, d´une façon ou d´une autre des risques de troubles et 
frustration? 



 
Réponse : 
Bien sur. Je crois que d´une façon ou d´une autre la méfiance et l'animosité va 
empoisonner le pouvoir politique au Kenya. Soit qu´on essayera de liquider 
l´opposition, soit qu´on acceptera pas que le changement ai lieu. En tout cas, 
l´atmosphère est largement empoisonnée. 
 
9.- Question : 
Dans votre article, vous parliez de la responsabilité de l´Union Européenne…Celle-
ci ne pourrait-elle pas agir à titre de médiateur pour décanter la situation ? 
 
Réponse : 
Bien sur qu´elle le peut, d´autant plus qu´elle est, à mon avis, bien impliquée dans 
la corruption et le  dévoiement des élites africaines en général. Mais je me  
demande si elle pourra être objective…et soutenir, par exemple, un gouvernement 
qui viendrait mettre fin au bakchich, à l´exode silencieuse des capitaux  africains 
vers l´occident autant que celui des intellectuels et hauts techniciens. Parce qu´il 
faudra, pour encourager le changement, inverser la vapeur, investir au Kenya… 
Cela fait des siècles que les occidentaux considèrent l´Afrique comme un 
réservoir d´esclaves et de matières premières… 
 
10.- Question : 
Vous voulez dire que ce changement en Afrique n´est pas dans l´intérêt des 
occidentaux? N´entend-t-on  pas toujours le contraire? 
 
Réponse : 
Dans son intérêt, je ne le pense pas ; parce que les occidentaux en crise de 
surproduction actuellement, tendent à imposer la consommation de ses invendus 
et l´accès assuré aux matières premières…Or,  avec cette politique ils ont 
 appauvrirent l´Afrique en lui volant ses accumulations sociales, ce qui a eu pour 
conséquences, limiter ou ajourner le développement des africains. Ce qui 
semblait hier comme une logique raciale et hégémonique absolue est 
aujourd´hui un handicap douloureux pour l´occident qui a ainsi étouffé ou 
tué sciemment ses futurs clients. 
 
11.- Question : 
Donc selon vous, si l´Afrique avait pu s´atteler plus efficacement á son 
développement, elle serait aujourd´hui plus riche et plus crédible…et entretiendrait 
de meilleurs apports  fructueux  économiques et commerciaux avec l´occident ? 
 
Réponse : 
Beuh évidemment, que de vivre d´aumône et de mendicité comme c´est le cas 
aujourd´hui…vous l´avez très bien compris. La Chine, le Brésil et l´Inde arrivent 
à  grands pas, et je me demande si l´occident ne sera pas 
pris à son propre piège de cupidité et de fausseté. 
 


